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I. Introduction 

Du 18 au 19 février 2021, le Groupe de Recherche et d’Analyse Appliquées pour le 

Développement (GRAAD Burkina) a organisé, à l’Hôtel Privilège sise à Ziniaré, l’atelier de 

lancement du projet de recherche intitulé « Opportunités économiques d’autonomisation des jeunes 

et résilience à l’extrémisme violent au Burkina Faso » en abrégé Hope2Resilience. L’atelier s’est 

déroulé en deux (02) jours, conformément au calendrier prévisionnel (Cf. Annexe 1) avec la 

participation de certains membres du comité de revue.  

L’objectif général de cet atelier qui a mobilisé environ soixante (60) personnes était de faire le 

lancement officiel dudit projet, de présenter les résultats préliminaires de la recherche, de 

permettre des échanges entre les chercheurs et le comité de revue, de susciter l’intérêt des 

décideurs et les parties prenantes clés autour de la recherche durant tout le processus. 

Spécifiquement, il s’agissait de :  

 présenter aux participants de manière plus détaillée le contenu et le but de la 

recherche ;  

 présenter des résultats préliminaires de la recherche ;  

 créer un cadre de rencontre et d’échanges entre les parties prenantes du projet et 

l’ensemble des personnes d’intérêt pour le sujet, afin de recueillir leurs 

préoccupations, suggestions et conseils dans le sens de la construction de la cohésion 

sociale au Burkina Faso.  

Au terme des deux (02) jours d’atelier et au regard des objectifs fixés, le présent rapport fait la 

synthèse du déroulement des activités, du contenu des discussions, des grandes conclusions 

et recommandations. 

II. Déroulement des activités 

II.1. Journée du jeudi 18 février 2021 : échanges entre les chercheurs et les membres du 

comité de revue 

 

 

 

Assistance 18 février 2021 
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Déroulement des travaux de la journée   

L’atelier a débuté aux environs de 09h48min avec l’arrivée de Madame la Gouverneure de la 

Région du Plateau Central. Après le mot de bienvenu du Maître de Cérémonie M. Drissa 

BARRO du Gouvernorat du Plateau Central, la parole a été donnée à la Gouverneure, Madame 

Nana Fatoumata BENON/YATASSAYE, qui dans son discours a d’abord salué l’initiative du 

GRAAD Burkina de réunir l’ensemble de ces acteurs afin de réfléchir sur les vois et moyens 

pour faire de la cohésion sociale une arme de résilience des jeunes à l’extrémisme violent. 

Après avoir déclaré les travaux officiellement lancés, elle a terminé en souhaitant plein succès 

à toute l’équipe du projet. Après ce passage, une pause de 10min environ a été marquée pour 

la prise de photo de famille et le départ des autorités. 

Après cette courte pause, Dr. Gountiéni D. LANKOANDE (Secrétaire Exécutif du GRAAD 

Burkina/Coordonnateur du projet) a pris la parole pour rappeler le programme de l’atelier et 

le but de cette première journée, tout en invitant les participant.e.s à des échanges libres et 

constructifs. Il était question pour cette journée de présenter les premières analyses des 

données collectées et de recueillir les éventuels sujets d’approfondissement et les suggestions 

et recommandations afin mieux orienter et enrichir les analyses futures liées à cette recherche. 

Ce programme a été adopté de façon unanime par l’ensemble des participants et participantes 

de ce jour. Par la suite, il a laissé la parole à M. Zakaria RAMDE (chercheur associé au projet) 

qui a fait un rappel de la méthodologie de la recherche. 

Une pause-café de 20min a été offerte aux participant.e.s à 10h40min. 

Suite à ce passage, Dr. Gountiéni D. LANKOANDE a présenté une partie des analyses portant 

sur les points suivants : 

- l’état de la cohésion sociale et de ses dimensions à savoir la tolérance, le respect et la 

diversité, la paix durable, l’inclusion économique et sociale et la confiance aux 

administrations publiques, 

- les principaux constats sur la radicalisation mettant en évidence deux groupes de 

jeunes (15 à 35 ans) :  

o les jeunes prêts à rejoindre les groupes armés terroristes GAT pour diverses 

raisons : manque d’emploi, perception d’une absence d’avenir, etc.  

o les jeunes prêts à rejoindre ces groupes sans aucune raison apparente et 

ceux/celles qui doutent. 

Il a ensuite laissé la parole à Dr. Martin SAWADOGO (Chargé d’études au GRAAD Burkina) 

pour une présentation sur les facteurs de résilience des jeunes à l’extrémisme violent qu’il a 

détaillé à travers les statistiques descriptives des facteurs de résilience et leurs effets sur la 

résilience des jeunes à l’extrémisme violent. Ensuite Dr Gountiéni D. LANKAONDE a présenté 

le dernier élément des résultats de la recherche qui porte sur les leçons et options de politiques 

pour renforcer la résilience à l’extrémisme violent au Burkina Faso. 

A l’issue de ces présentations, la parole a été donnée à l’ensemble des participants et 

participantes pour leurs questions, recommandations et suggestions en lien avec ces premiers 
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résultats dans le but d’améliorer éventuellement la portée et la qualité des futures analyses. 

Par la suite, les travaux de groupe ont été organisés comme prévus. Ces travaux ont consisté 

à proposer trois recommandations sur la base des résultats préliminaires, qui devaient être 

présentées le lendemain et transmises au Ministre d’état, Ministre auprès du Président du Faso 

en charge de la Réconciliation Nationale et de la cohésion sociale. 

Par ailleurs, des suggestions ont été faites afin de faciliter la dernière phase de collecte des 

données, mais aussi et surtout de pouvoir collecter des données de bonne qualité. A l’issu des 

travaux de groupe, l’ensemble des résultats des travaux ainsi que les suggestions et les 

recommandations formulées ont été compilées pour être présentées à Madame la 

Gouverneure de la Région du Plateau central et les autres autorités pendant le lancement 

officiel du projet comme prévu. 

Une pause déjeuner a été offerte à l’ensemble des participant.e.s autour de 14h24mn. Elle a 

marqué la fin de cette première journée.  

II.2. Journée du vendredi 19 octobre 2021 : lancement officiel du Projet Hope to Resilience  

 

 

L’ouverture de l’atelier a été faite aux environs de 10h35 mn avec l’arrivée de Madame la 

Gouverneure de la Région du Plateau Central, Présidente de la Cérémonie. Après les mots de 

bienvenue de la chargée de communication du jour, Mme Roukiatou OUEDRAOGO, Dr 

Gountiéni D. LANKOANDE ayant pris la parole, a souhaité la bienvenue et présenté ses 

remerciements aux participants et participantes et au comité de revue. Il a remercié en 

particulier les membres du présidium qui ont tous honorés le GRAAD Burkina par leur 

présence à cet atelier. Ensuite, le maître de cérémonie a rappelé le but et les objectifs du projet 

mis en œuvre par le GRAAD Burkina et a laissé la parole à Madame la Gouverneure pour son 

discours de lancement. 

A travers son discours, celle-ci a reformulé ses félicitations au GRAAD Burkina pour 

l’initiative noble consistant à lutter contre l’extrémisme violent à travers la recherche.  Dans 

son allocution, elle a également salué la collaboration entre le GRAAD Burkina et le CRDI 

Canada qui constitue une force pour les deux (02) pays. Elle a terminé en souhaitant plein 

Présidium : 19 février 2021 
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succès au projet et des échanges fructueux à travers l’atelier, pour qu’ensemble ils soient 

trouvés des mesures idoines pour améliorer la cohésion sociale et inverser les tendances en 

lien avec l’extrémisme violent.  

Après cela, une présentation des résultats préliminaires par l’équipe de recherche du GRAAD 

Burkina a été faite par Dr Gountiéni D. LANKOANDE. Dans son exposé, il a rappelé l’objectif 

de la recherche, la méthode de collecte des données, à la fois quantitative et qualitative 

(partiellement réalisée) et les résultats préliminaires. 

 

 

A la fin, le présentateur a tiré la conclusion suivante : améliorer la cohésion sociale accroit les 

chances de renforcer la résilience des jeunes face au risque de basculement dans l’extrémisme 

violent : Ce résultat appelle à la formulation et à la mise en œuvre d’un instrument 

politique/stratégie de promotion de la cohésion sociale. Il a été noté qu’en la matière, le 

gouvernement burkinabè est en bonne voie avec la nouvelle stratégie élaborée et la création 

d’un département ministériel spécifique pour gérer la question. Dr P. Rita NIKIEMA (UNZK, 

membre du comité de revue) à compléter la première présentation en exposant les principales 

leçons tirées et les recommandations qui sont entre autres. Il faut noter que ces 

recommandations ont été construite avec les membres du comité de revue réunis la veille pour 

la cause.  

 Leçon 1 : Par ordre d’importance, ce sont les variables « confiance en l’Etat », 

« inclusion socioéconomique », « tolérance » et « tolérance sentie au niveau local » qui 

réduisent l’Indice global de la cohésion sociale. 

o Recommandation 1.1. : Ce constat suggère de renforcer les politiques de lutte 

contre l’incivisme, la stigmatisation, la corruption et la drogue pour améliorer 

la gouvernance administrative. Il faut aussi alléger les procédures et réduire les 

délais d’édition ou d’émission de certains dossiers administratifs. 

o Recommandation 1.2. : la leçon 1 recommande aussi une politique de 

modernisation et de promotion des métiers traditionnels locaux (à 

contextualiser selon les réalités régionales). 

Assistance 19 février 2021 
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 Leçon 2 : Le statut de victime de violences (subies) réduit la capacité de résilience face 

au risque de basculement dans l’extrémisme violent.  

o Recommandation 2.1 : Ce constat appelle à la mise en place d’un mécanisme 

d’écoute et de prise en charge psychologique des personnes déplacées internes 

(PDI), mais aussi des Forces de défense et de sécurité (FDS) engagées dans lutte 

contre l’extrémisme violent. Il faut s’attendre si non à une autre génération 

d’extrémistes/terroristes (assurer aux PDI une protection et une assistance 

juridique).  

o Recommandation 2.1 : Cette leçon 2 appelle également à redynamiser les 

centres d’écoute des jeunes et les doter de personnel pluridisciplinaire 

compétent. 

 Leçon 3 : Améliorer la cohésion sociale, accroit les chances de renforcer la résilience 

face au risque de basculement dans l’extrémisme violent 

o Recommandation 3 : Cette leçon 3 recommande la dynamisation des 

mécanismes traditionnels de réclamation et de gestion des conflits en prenant 

en compte les réalités régionales, notamment les valeurs culturelles (Comité 

villageois de conflits, clubs jeunes, etc.). 

 Leçon 4 : La mesure et le suivi régulier du niveau de cohésion sociale est impératif pour 

une gouvernance efficace de la question. En cela, la production continue de statistiques 

actualisées s’impose. 

o Recommandation 4 : Dans l’immédiat, il faut doter les observatoires existants 

(ONAPREGECC, ONAFAR) en équipements et en ressources conséquents 

pour le fonctionnement. 

Après ces deux présentations, quelques minutes ont été données aux participant.e.s pour les 

critiques et suggestions pour leurs appréciations et recommandations pour 

l’approfondissement des résultats produits.  

Cela a donné l’occasion à des personnalités comme le Maire de Fada N’Gourma de donner un 

témoignage sur la nécessité d’une prise en charge psychologique des déplacés internes (PDI) 

comme recommandé par les résultats de recherche. Ce témoignage concerne un cas de déplacé 

interne qui a vécu des traumatismes lors des attaques terroristes, et qui, est resté sous le choc 

car n’ayant pas eu la chance ou l’occasion de s’exprimer ou de se faire entendre par une tierce 

personne. Son témoignage fut soutenu par son homologue de Ouahigouya qui, a salué une 

fois de plus cette initiative du GRAAD Burkina. Il a aussi insisté sur la nécessité de la mise en 

place d’une structure de prise en psychologique des victimes de violence extrémiste.  Quant à 

Monsieur le Gouverneur de la région du Sahel, il insisté sur en point en disant qu’il ne s’agit 

pas seulement des PDI, mais la recommandation doit concerner également toutes les 

personnes ayant vécu des traumatismes dans ce contexte, notamment les Forces de défense et 

de sécurité (FDS). 

Par ailleurs, l’ensemble des autorités ont manifesté la nécessité d’éviter toute sorte de 

discrimination dans la prise en charge des personnes déplacées. 



7 

Avant la phase de clôture de la journée, un Policy brief a été remis à Mr le Directeur de Cabinet 

du Ministre chargé de la Réconciliation Nationale et de Cohésion Sociale par Madame la 

Gouverneure du Plateau central au nom du GRAAD Burkina. 

 

 

La journée a pris fin avec la clôture de l’atelier aux environs de 12h05mn avec les mots de Dr. 

Gountiéni D. LANKOANDE, qui a souhaité aux chercheurs et aux participant.e.s un bon 

retour dans leur services et foyers respectifs. Il a terminé par un souhait d’un très bon appétit 

à toutes et à tous, tout en invitant les participant.e.s à toujours honorer par leur présence et 

apport aux différents cadres de concertations à venir.  

III. Conclusion 

En somme, l’atelier de lancement officiel du projet Hope to Resilience a connu un grand succès 

au regard de l’engouement et de l’intérêt qu’il a suscité auprès de l’ensemble des 

participant.e.s qui en témoignent.  Grâce aux efforts conjugués de toutes les parties prenantes, 

les objectifs visés ont été atteints. À travers les présentations et les échanges, les résultats de la 

recherche ont été mieux cernés et recadrés par les chercheurs, le comité de revue et les autres 

participants et participantes. Ainsi, les apports, les interventions, les remarques et les 

questions des uns et des autres ont permis d’enrichir ces résultats préliminaires, ce qui était 

un des objectifs de l’atelier. La présence des autorités politiques, la mobilisation des 

chercheurs, du comité de revue et de la presse ont contribué à faire de cet atelier une véritable 

réussite. 

 
Rapporteure 

WANGA Zalissa,  

Assistante Sociologue au GRAAD Burkina 

Remise de la note politique à Monsieur le DIRCAB - MRNCS par Madame la Gouverneure de la région du Plateau Central - 19 février 2021 
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Annexe 1 : Chronogramme de l’atelier 

Jour 1 - 18 février 2021 : atelier interne d’échange  
Concerne seulement les chercheurs et les membres du Comité de revue 

Jour 2 - 19 février 2021 : Lancement officiel du projet Hope 2 Resilience 

10h00-10h30 Arrivée et installation des participant.e.s 

10h30-11h00 

Panel 1 : Cérémonie d’ouverture - (30 minutes) 

 Mot de la Présidente de la cérémonie - Madame la Gouverneure 
de la région du Plateau central- 10 minutes.  

 Mot d’ouverture du Patron de la cérémonie -M. le Ministre d’État, 
ministre auprès du Président du Faso, chargé de la Réconciliation 
Nationale et de la Cohésion sociale /Représentant.e - 10 minute 

11h00-12h00 

Panel 2 : Échanges autour des résultats de recherche – (1 heure) 
Modératrice : Madame Ouédraogo Roukiatou (Consultante) 

 Présentation résumée des résultats préliminaires et des options 
de politiques publiques (Alain Siri, Economiste, Chercheur) - (15 

minutes) 
Echanges - (35 minutes) 

12h00-12h15 Photo de famille avec les officiels 

12h15 Pause-déjeuner et fin de l’atelier 

 

Horaires Activités 

9h00-9h30 Arrivée et installation des participant.e.s 

9h30-10h00 

 Mot de bienvenu de Madame la Gouverneure de la Région du 
Plateau Central 

 Photo de famille et départ des officiels 
Introduction au projet et à l’atelier 

 Amendement et adoption du chronogramme de l’atelier – (05 min) 

 Présentation du projet Hope to Resilience (Rappel) : Objectifs, Résultats 
attendus, organisation institutionnelle (Gountiéni D. Lankoandé, 
Chercheur-Projet) – (10 min) 

Echanges – (15 min) 

10h10-10h30 Pause-café 

10h30-12h00 

Présentation des résultats préliminaires  

 Présentation des résultats préliminaires au Comité de revu (Martin 
Sawadogo, Chercheur, Chargé d’étude-GRAAD) 

 Echanges d’éclaircissement 

12h00-13h00 Pause-déjeuner 

13h00-16h00 

Travaux de groupes  

 Echanges sur les résultats, suggestions et recommandations,  

 Proposition de trois (3) grandes recommandations au gouvernement 
burkinabè pour la résilience des jeunes à l’extrémisme violent – lettre à 
remettre au Ministre d’Etat, ministre auprès du Président du Faso, 
chargé de la Réconciliation Nationale et de la Cohésion sociale, le 19 
février 2021. 

16h00 (au plus 
tard) 

Fin de la 1ère journée  


